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f toute intervention de celle-ci. 
“Nous sommes maîtres chez 
nous: mêlez-vous de ce qui vous 
regarde !” Et il ne pourra en être 
autrement aussi longtemps que 
les peuples conserveront leur li­
bre arbitre—comme les particu­
liers. Même suis le terrain des 
conflits internationaux, le mille- 
rifum, le Temps d’Harmonie au­
quel vise la S. d. N.. et que 
désirons tous est reculé à l’épo­
que bénie, mais nuageuse, où l’on 
pourra être sûr qu’une contrée ne 
regardera pas un traité ou un ar­
ticle d’une Ligue des Nations 

comme un chiffon de papier! Il 
est donc prudent die s’occuper 
pour le moment du plus pressé. 
La S. d. N., l’a compris et elle 
vient de prendre en main l’éla­
boration d’un Code du Prisonnier 
de Guerre. Sans doute, bien des 
gens s’étonnent : “Comment ! di­
sent-ils, les peuples se vont-ils 
réunir pour régler la conduite des

En Marge des Demieres 
Declarations de M. Baxter

Ce Thé Vert possède un 
goût fin tout particulier
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SAGESSE DES NATIONS ET SOCIETE 
DES NATIONS <ШЕоо*ҐАР0УГ
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Où Ton voit l’importance de travailler avec énergie 

à faire disparaître les traverses à niveau du 
comté. — Une femme représentera les Aca­
diens à la Commission de la Pension aux 
Vieillards; est-ce suffisant?

>j"SUMSécihap(&ntles causes 
ment à toute influence d’arbitra­
ge international, parce que d’or­
dre intérieur, intime pour ainsi 
dire. Ni la Commune dé Paris en 
1771, ni tes luttes intestines ac­
tuelles en Chine, ni la Guerre du 
Sonderbund de 1846 en Suisse, ni 
la Guerre de Sécession au sein 
des Etats-Unis, ni les troubles 
sanglants d’Irlande, ni les soulè­
vements aussi variés que nom­
breux au Mexique et dans l’Amé­
rique du Sud, n’auraient pu être 
évités par «ne S. d. N. Les pays 

intéressés auraient répondu à

naturelle-—II—
Nous avons rappelé que l’idée 

d’une paix perpétuelle ne datait 
pas d’hier. Cela ne veut pas dire 
que te présente S. d. N., ne cons­
titue pas un pas en avant, d’une 
; grande ampleur, vers cet idéal. 
Vfais il est un point qu’on négli­
ge trop dans les discussions et 
que nous enseigne la Sagesse des 
Nations : à savoir que, même si 
l’on arrivait à supprimer les guer­
res entre tes peuples, il resterait 
encore la possibilité, très trou­
blante, de guerres civiles, dont

nous

;
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guerres dans le temps même où I rentrer dans le cadre de la raison 
ils viennent de manifester leurI pure, et le,domaine de la Sages- 
intention de renoncer à la guer-1 se des Nations, 
re? Il ne faut pas s’étonner; mais 
féliciter les conférenciers de Ge­
nève de sortir un moment de 
leurs conceptions idéalistes,pour

Le gouvernement se propose de demander à la pro­
chaine session de ,1a législature l’autorisation necessaire 
pour dépenser une somme de $10,000,000 sur les routes de 
la province afin d’en améliorer la.surface et de faire dispa­
raître la poussière.

Disons tout de suite que le projet est des meilleurs par- 
nécessite évidente à tous. En
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George Nentier T ricoche.
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LISEZ ET FAITES LIRE 
“LE MADAWASKA*;

ce qu’il vient satisfaire 
agissant ainsi le gouvernement ne fera que suivre 1 exem • 
pie des autres provinces canadiennes.

Quelle partie de la province bénéficiera d’une amélio- 
ration aussi importante? Le premier ministre a déclaré que 
cette question sera définie par les ingénieurs, cependant 
nous pouvons être assurés que les routes les plus fréquen- 
tées, celles ou le traffic est le plus intense recevront néces­
sairement la préférence.

Vil y aura aussi la question du coût des travaux. On 
^commencera certainement par les routes où les travaux 
douteront le moins cher. On aura intérêt à couvrir le plus 
de millage avec l’argent à -dépenser.

D’après les chiffres fournis par l’hon. M. Baxter, la 
construction des routes en “black base” coûte au minimum 

x * $27,000 du mite et peut atteindre $49,000 dans les endroits 
difficiles.
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La neige couvre la terre de son 
blanc lmoeuil.... dit le poète.

“Le Soleil” dit: U faut respec­
ter la neige, elle ne change jamais 
de couleur.... à la condition qu’elle 
le soit blanche ou rouge.... pas 
bleue !
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5 MDepuis la dégringolade 
dit plus : As-tu du Nickel ?....mais 
plutôt: As-tu vendu ton Nickel?

L....., c’est mon ami, a tout vu,
tout connu. Je lui demande un 
jour; Ав-tu déjà visité VAbitibi.

—Sans doute, qu’il me répond, 
je me suis déjà même confessé à 
lui (l’Abbé TÜbi).

Il y a des sottises bien habil­
lées comme il y a des sots bien 
vêtus.

on ne

:
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Prenant comme moyenne $38,000 du mille, оЛ cons­

tat* que ppur la somme de $10,000,000 on ne pourra faire 
qu’ènviron 275 milles de nouvelles routes.

Quelle partie de la province bénéficiera de ces nou­
velles routes ? Sera-ce la côte nord, la route Campbellton- 
Bathurst-New-Castle, Frédéricton et St-Jean ; ou sera-ce 
la route Edmundston, Woodstock, Frédéricton et St-Jean?

La route qui suit la riviçre St-Jean est reconnue com­
me route transcontinentale ; c’est le plus court chemin pour 
les touristes qui désirent se rendre à Frédéricton, St-Jean 
et Halifax.

Malgré celà, la route d’Edmundston à St-Léonard est 
ignorée dans les Guides aux touristes, parce qu’on y trou­
ve une trentaine de traverses à niveau sur une_ distance de 
25 milles. Le gouvernement ne verrait-il pas là également 
une sérieuse objection à faire des travaux d’amélioration 
dispendieux?

Voilà la question qu’il faut se poser dès maintenant 
et qui doit intéresser d’une façon spéciale les organisations 
et les personnes qui ont à coeur le progrès de cette partie 
de la province. ' ,

A plusieurs, cette question d’élimination des traver­
ses à niveau a paru futile, mais il est facile de voir qu’elle 
prend aujourd’hui une nouvelle importance.

-Si une partie de la route Edmundston à St-Jean est 
privée de ce genre de bonne route que le touriste et tout 
voyageur recherchent, le courant ira ailleurs ; on s imagi­
ne alors quelle perte financière il en résultera pour notre 
population.

Nous aurons l’occasion de revenir sur ce sujet avecx 
plus de précision. Nous nous contentons aujourd’hui d’at­
tirer l’attention dq nos hommes influents sur les graves in­
convénients que peuvent nous apporter les trop nombreu­
ses traverses à niveau dans le comté de Madawaska.
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m«з 0«“Money Talks”, c’est un dicton 

anglais.

L’argent chante, écrit un con­
frère.
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« Imprimées A votre Nom
Et le Souhait que vous Choisissez

AUX P СІХ HI VAN II :

«
WL’argent chante en majeure ou 

en mineure pour celui qui voit 
ses valeurs en hausse ou en bais­
se à la Bourse.

«
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A la hausse l’argent dit : Buy, 
buy!

A la baisse elle dit : Bye-bye1
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»« LOT No. 1 LOT No. 3 %Au téléphone :

—Number!
—SoixanteHqumze, s*Sl-vous- 

plaèt,.... et NON PAS seventy- 
five.

$1.0012 cartes 
25 caytes 
35 cartes 

9L ' 50 cartes 

100 cartes

$2.0012 cartes 
25 cartes

mmm! 1.60 2.50
« 2.00—Did you get them?

—Pas encore, mademoiselle ... 
et NON PAS not yet.

35 cartes 3.25
250 50 cartes ... 4.00
4.001 Ii mo- 

oyale 
naine

100 cartes ........... .... 7.00
Pourquoi cette différence?
Parce que, si tous les hommes 

d’affaires de langue française, si 
tous les Canadiens-français ont 
honte de leur langue au téléphone, 
la compagnie ne se verra pas obli­
gée d’avoir à Edmundston et au­
tres endroits en majorité françai­
se dans la province, des opératri­
ces bilingues, et ce sera alliant 
des nôtres qui n’auront pas de 
position.

«A m LOT No. 4 LOT No. 5«
I $2.5012 cartes 12 cartes 

25 cartes
$3.00

25 cartes 
35 cartes 
50 cartes 

100 cartes

3.50 4.75*
& ___ 4.25

___ 5.00
35 cartes 
50 cartes .Л. 

100 cartes ...

5.75
m 7.50

8.00« 12.00
■mLe gouvernement a l’intention de faire adopter, à la 

prochaine session, une loi de pension aux vieillards. En 
celà le gouvernement suit encore le bon exemple d autres 
province du Canada. C’est un projet qui a beaucoup de mé­
rités et que la législature saura adopter.

En prévision de cette loi, l’hon. M. Baxter a nommé 
une commission chargé sans doute de préparer les dé­
tails de cette loi çt d’en faire plus tard l’application.

“La Nation” de Moncton nous dit que cette commission 
est “composée de représentants de toutes les classes de la 
société”. Peut-être, nous ne connaissotis par les fonc­
tions de chacun des membres de cette commission.

Nous voyons bien qu’une certaine Dame Chouinard de 
St-Quentin fait partie de la commission, pour représenter 
sans doute les femmes acadiennes de la province. Nous ne 
mettons pas en doute les qualités de cette dame et l’influ- 

politique qu’elle peut avoir avec le gouvernement

Pourquoi avoir honte de parler 
français? NOUS N'ENVOYONS PAS D'ECHANTILLONS PAR MALLEi I ip -1 te

Plusieurs de nos concitoyens de 
langue anglaise serait'disposés à 
payer cher pour pouvoir le parler 
avec facilité.

Bien des nôtres, jeunes gar­
çons et jeunes filles, détiennent 
de bonnes positions parce qu’ils 
connaissent 4es deux langues.

Parce qu’un, jeune homme tra­
vaille pour un patron anglais, par­
ce qu’une jeune fille a un emploi à 
la compagnie Fraser, ce n’est pas 
une raison pour abandonner com­
plètement la langue française, 
pour assommer ses compatriotes 
de “TWank you” au comptoir, ou 
cqnverser continuellement en an­
glais sur la rue ou ailleurs avec 
des compagnons ou compagnes 
qui parie français.

Ayons le respect de notre lan­
gue et nos amis les anglais sau­
ront nous respecter.

Sachons parler anglais en temps 
et lieux, sans fanatisme ; mais sa­
chons être nous-mêmes et éviter 
le ridicule.
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4 fe«# |m* fmmml1 Cartes de Visite
Boîte de 50 cartes;... $125

■ •

au $cin ! m
WmI Nos Cartes de Noel sont visibles à notre bureau. Leurs 

bas prix ne nous permettent pas d’envoyer des échantillons, 
par malle. Les personnes qui emploiront le coupon ci-des­
sous peuvent être assurées que les cartes qui leur seront ex­
pédiées leur donneront entière satisfaction.

ETIQUETTES Gommées
pour adresser les paquets de Noel: 

ls douzaine Sc.ence
actuel. NOUS PAYONS Les FRAIS D'ENVOI Par MALLEïN Mais il n’y a pas que des femmes acadiennes au Nou­
veau-Brunswick, il y a aussi des hommes, Et ces deux 
groupes forment plps d’un tiers de la population totale de 
la province.

Ne s’est-il pas trouvé un homme, un acadienj un ami 
dri gouvernement, à Moncton, dans le comté de Westmor­
land ou ailleurs, pour adjoindre à Mme Chouinard sur 
cette commission. Deux représentants de langue française 
dany une commission composée de sept- membres n’au­
raient certes offert auqun danger -pour la majorité, et les 
acadiens auraient eu une représentation plus équitable.

Nous laissons aux amis et fidèles partisans de l’hon. 
M. Baxter le soin de lui faire part de nos remarques. Les 
politiciens, comme le reste des mortels, soqt sujets à ou- 

:ants parfois. Ils trouvent tou- 
icur erreur, lorsqu’ils sont imbus 

sprit de justice.
Gaspard BOUCHER.

Autres étiquettes pour 

empaquetter les cadeaux:
. 1 1

HP4r *>Le Madawaska,
Edmundston, N.-B.le cent: 25c ■]iy M.

Ci-inclus la somme 4» $............ .
Noel ou du Jour de l’An) suivantes :

pour las Cartes (deШï'f

A, ! Cartesde Souhaits 
en Français
la carte; 5c - 10c - 15c

Personne n’est exempt de ces
petites fautes nationales....

PASSIM lui-même est un grand 
pécheur.

Lot No.______
Nom __ ........

Adresse _____

.. Quantité_________ Prix *

-—'........ ...

i y- ..... jUn petit examen de conscien­
ce, le fertile propos de mieux fai­
re, et c’est l’absolution sans con­
fession.

Sans rancune, les amis!
PASSIM.

щ ц- jours moy,J dâ—debt6ji ■ ■ ; Шs
,

LOT No. 2
$1.5012 cartes

25 cartes 
35 cartes

2.00

2.40
50 cartes 

100 cartes
3.00
4.50

dale de noa 
gels à le p*
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